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Nous sauriors gré à nosabonnés

de, ver feine javaTindate

ment le montant qu'ils nous doi-

vent, nous évitant ainsi l'ennui de

leur envoyer une facture,
Ia main au gousset,n’es t-ce

pas ?

14++++++++a0++0%40%04

Quelle voix ?

VOIX

en est

DES LAURENTI-

encore à ses premiers

LA

DES
uuméros. Mais il promet, le gars.

Au lieu de reconnaître l'erreur

qu'il a commise en plaidant la cau-

certainsse de émancipés de Mon-

tréal, cet organe en revient à la

charge et cherche äs'esquiver par

la tangente.

sut admiration pour les loges ma-

ronniques. C'est trop compromet-

tant par le temps qui court. Seu-

lement il trouve avec LE PAYS et

autres publications à teinte rudica-

M se garde de clamer

le que l'enquête faite par les autu-

rités civiques de la métropole est

injuste et illégale. . Ceci, il ne se

gène pas de le

qu veulent ]

ont

dire à tous les échos

‘éconter. Les frunes-

maçons exprimé de diverses

matières ct en Muatintes circonstan-

ces le même avis.

Au lien de nager entre deux eaux

remontez à la surface et arborez

franchement vos couleurs. Ce se-

rait bien plus crâne, confrère.

Nous saurions de cette façon à qui

nous avons à faire et nous vous

sensations telles

que vous n'en avez pas encore res-

promettons des

senties depuis que Vous Vous égo-

sillez à défendre les fils de la ‘’veu-

ve"

En attendant, puisqu'il vous a

plu de vous occuper de nous sans

avoir eu

de nous faire

l'élémentaire courtoisie

parvenir votre jour-

qu'à notre tournal, permettez

nons disions un mot.

Vous vous trompez étrangement

en classant dans un parti

quelconque. LA LIBRE PAROLE

a toujours Cte, est et restera

organe indépendant

chefs politiques de quelque couleur

nous

un

de tous les

qu'ils se réclament.

Nous nous contentons d'être an

service du public en général. Cela

suffit à notre ambition.

LA LIBRE PAROLIE
que des articles orthodoxes", éeri-

ue publie

vez-vous avec ironie. Voudriez-vous,

par hasard, nous voir à vos côtés

courir à fa défense de l'Emancipa-

tion ? Tenez, autant vous désillu-

sionner sans plus tarder. Ne comp,

tez pas sur nous pour cette salle|

hesogne,

ne pas aiter les Chevaliers de Co-

Jomb. Connaissez-vous leurs me- cité presque complète par une gout- plus.

nées anti-française aux Etats-U- te de sang du DIVIN CRUCIFIE. jauguste des sacrements, avec le
i + ° + -

nis ? Si oni, Vous avez tort de La source intarissable des miracles plus incompréhensible des mystè-

prendre leur part.

devriez apprendre avant de parler.

Croyez-nous, vous trouveriez à

exercer plus utilement votre plume

qu'à faire le triste travail qui vous

à déjà attiré tant d'avanies de Ja

part des journaux de tout le pays.

René de Kéravel

 

À bas la calotte !

Ce cri révolutionnaire s'est main-

tes fois fait entendre dans tous les

pays de l'univers.

Quesignifie-t-il ?

A bas la calotte ! C'est-à-dire :

A bas le pape, les évêques,

clergé, les religieux et tous les ca-

tholiques.

le

Tous ces gens-là sont des inntili-

tés sur terre gui ne servent qu’à

noux tenir sous leur férule ct nous

allons vous le prouver par A plus

B dans cette chronique,

D'abord,

qu'un calottin est un homme d'egli-

amis lecteurs, apprenez

se, un ami des curés une pâte mol-

te que le clergé façonne à sa maniè-

re ct toujours disposé à se soumet-

tre à l'Eglise et à accepter ses dé-

vrets. Clest un tétu qui mourra

plutot que de renier et son Dieu et

sa foi.

Un trouve le calottin partout, on

le reconnait à sa conduite, à son

langage, à son bon sens, à sa cha-

rite,

Le valottin est né avec le Christ.

Fcontez: “Gloire à Dieu au plus

haut des vieux et paix sur la terre

aux lhlommes de, bonne volonté.”

Ces hommes de bonne volonté, ce

sont ces humbles hergers, ces rois

savants, qui viennent sagenouiller,

ct

personne du petit enfant

reconnaître adorer leur Dieu

dans Ja

Jésus. Et ce sont les premiers ca-

lottins.

Calottins aussi, ces braves

suivent Jésus pendant sa vie mor-

telle.

qui

M n'y avait pas que des hommes,

il y avait aussi des femmes, des ca-

lottines et la très sainte Mère du

divin Enfant était leur supérienre.

Je viens

qui suivirent Jésus étaient des ca-

lottins, c'est vrai, cependant,

tinguons:

de dire que tous ceux

dis-

Le Maître

catégories de

étail suivi par trois

gens.

10 Par des amis sincèress

20 l’ar des ennemis acharnés.

30 l'ar des curienx indifférents.

Les amis sincères: c'étaient des

calottins.

Les ennemis: des juifs endurcis.

Les curieux indifférents: (c'était

la minime partie), les badands, et

c'est bien heureux, car la classe des

indifférents vant moins encore que

celle des TALMUDISTES.

Revenons à nos moutons. 
Vous nous reprôchez de‘ cœnr de

Calottins, les bourreaux qui se

convertirent lors du crucifiement.

Témoin, St LONGIN qui perça le

Si non, vous était ouverte pour l’univers entier

un

RANC-GAULOIS, qui devint évi-

dans la personne de LONGIN,

que et martyr.

Calottins,

volonté qui acceptèrent la doctrine

du divin Rédempteur.

 

NOTRE SEIGNEUR et
fut miraculeusement guéri d'une cé-

les apôtres, les disci-
ples et tous les hommes de bonne
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Calottins, ces millions de mar-

tvrs qui verscrent leur sang par a-

la divine Victime dumour pour

Golgotha. |

Calottins ces religieux et religieu-

ses qui abandonnent : Parents,

amis, patrie, joies et plaisirs mon-

dains pour suivre Lu voie des  con-

sels,

Calottins, ces croisés qui votèrent|

à la conquête du St-Sépulere sous

les ordres de Godefroid de Bouillon,

en 1095, et qui devint roi de Jéru-

d’Avouésalem sous le titre: du

Saint-Sépulere.

Saluons, amis lecteurs, un très

grand et très puissant calottin, un

descendant de Godefroid de Bonil-

lon, j'ai nommé saint Antoine de

Padoue.

Calottins, ces chevaliers sans

peur vt sans reproche des différents

ordres religieux et militaires.

Calottins,

tent le décalogue

tous ceux qui respec

et reconnaissent

Jésus dans la

rain l’ontile.

personne du Souve-

Calottins,

pluie

ces journalistes à la

de feu qui soutiennent les

bons combats, réveillent les éner-

gies, sément a temps et à contre-

temps la bonne semence du vrai

patriotisme chrétien.

Calottins, «es braves, ces héros

de toutes les classes de la sociète,

missionnaires, soldats, marins, éeri-

vains, qui ont traversé toutes les

mers, franchi Loutes les montagnes,

habité tous les continents pour cri-

er à tous les peuples:

“Le Christ

est mort….le Christ est ressusci-

est né.….le Christ

Evens

on

tin:

appelle quelquefois le calot-

“Pilier de sacristic.” ‘Rat

d'église.” “Mangeur de balustre.”

Ah

pas pour rire !

d'éplisej* ç

par exemple ! je me fâche

Appelez-moi, ‘rat

ca Me convient très bien,

comme moi, ils sont pauvres, ne

trouvent guère à manger et sont

maigres. Ça peut faire. Mais ne

m'’appelez jamais, MANGEUR DK

BALUSTRE. Coquin va ! j'ai

assez de peine à ronger ma croute

souvent dure et seche sans m'amu-

"gu doit être très indigeste.

d'admets être um cvalottin, je

rester calottin, je suis fier

d'être calottin! mais, je proteste

tde toutes les puissances de mon â-

veux

me, je ne suis pas un…Mnangeur

de balustre.

Parlons sérieusement.

Sije m'approche souvent de la

TABLE SAINTE, c'est pour y re-
cevoir en tremblunt le PAIN DK

VIE, le PAIN DES FORTS, mon

seul JUGE, mon Dieu, mon TOUT. |

Tt ceci, amis lecteurs, je vous-

dis très sérieusement, car on

 
le;

ne

doit jamais badiner avee Je

res, avec le plus grand des mira-

cles.

Dans ma prochaine chronique, je

vous dirai ce que les calottins ont

fait, ce qu'ils font et ce qu'ils fe-

ront toujours.
Puissiez-vous, amis lecteurs, etre

tous de fervents calottins.

..

  

 

 

et

mon embarras,

de l’effarement.

si

nonce

7 Aout 1910
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DROITS (Lafontaine)

C'est le vou de

Sous l'aiguillon

Mon embarras ost extreme.

Le directeur du journal auquel je

collabore vient de me signifier qu'il

attend de moi un article pour cette

semaine sans faute. En vain ai-je

voulu lui faire comprendre que j'é-

tais incapable, pour plusieurs rai-

sons toutes meilleures les unes que

les autres, de le Tui fournir.

rien voulu entendre.

aa

et, daus un

geste terrifiant de ses deux poings

levés, il est parti en nie menaçant

des pires éventnalités si je ne me

renduis pas à son ordre.

Un article, un article, c'est lien-

fait,

mais encore faut-il en trouver d'a-

bord le sujet.

tôt dit et quelquefois bientét

Ce n'est pas qu'ils manquent les

à traiter: 31

trop, mille tonnerres.

ces

sujets ven à même

Mais fuga-

comme des ombres, ils passent

repassent en bandes échevelées

devant mon espril aux abois sans

que j'aie le temps d'en suisir un

Apour le croquer à mon goût.

Avee chaque minute qui s'en va,

grandit et devient

Mon Dien, qu'il y a done de vi-
« .

laines heures dans la vie !

*
* *

La campagne inangurée par MM,

Monk, Bourassa et leurs amis

tre la

con-

marine militaire de Laurier

Borden, bat son plein.

Le peuple, que ces courageux pa-

triotes éclairent par leurs discours

fortement documentés, se pro-

en masse contre ce projet

que le gouvernement a refusé de lui

soumettre et qu'il vent lui imposer

de force.

Pareille attitude de sa part était

à prévoir et ne surprendra person-

ne, ll est tout naturel, en effet,

qu’il condamne une entreprise qui
ser it ronger les balustres en bois non-seulement ne sert pas ses in-

frane ou cn bronze........du reste, térêts mais leur est même tout, à

fait opposé.

Quand je pense que si Laurier eut

persisté dans son opposition pre-

mitre à l'impérialisme, tous ceux

qui défendent aujourd’hui son pro-

jet de flotte guerre l'auraient

suivi et acclamé comme un héros,

tout en conspuant comme un trai-

tre ou un imbécile celui qui aurait

parlé de marine militaire canadien-

ne, je sens gronder en moi un mou-

de

tre cet homme néfaste qui ajoute

ce mal à tant d'autre qu’il nous a

déjà fait, et je ne puis taire mon

mépris pour tous ceux-là qui, tous,

condamnant,

rieur,

surde et coupable, ne le supportent

en public que pour plaire à leur fé-,

tiche on pour s'assurer un titre

ses faveurs.

dans leur for inté-

Car, en vérité, de l'idole Laurier

an dernier de ses adorateurs, je ne

crois pas qu'il se trouve un scul ca-
. . +e +

nadien de n'importe quelle origine,

|

GASTOPHON ESJi

|

, délégués.
vement de violente indignation con-

ce projet de tout point ab-,

Bureau: 83-85 rus du Pont

  

pour croire là, sincèrement, en son

éme et conscience, que la loi créant

la marine de guerre canadienne soit

une bonne loi pour le Canada.

Et cependant, elle existe cette loi

scélérate, née de l'astuce profonde

de son auteur et de lu lâche cupi-

dite de ses vils courtisans, infidé-

comme lui, au mandat que

nous leur avions confié.

les,

Et dire que parmi ces traîtres à

leur titre de défenseurs de nos plus

chers intérêts, il v a des eatholi-

ques, Veire 1nême des tertiaires et

jusqu'à des Chevaliers de Colomb!

C'est le cas de s'écrier avec le

poête:

Comment en un plomb vil l'or

(pur s'est-il changé ?

Une antre de non moins

tristes réflexions nous vient de l’at-

valise

titude singulière de nombre des no-

tres en face de lu dénonciation

louable de Ta loge de I'Emancipa-

tion.

Eh ! oui, des Canadiens-Fran-

çais catholiques se sont trouvés

pour jeter le blâtme et l'injure à la

figure du jeune et vaillant Lemieux

qui a si courageusement démasqué

cette bande de renégats.

Ce

qu'on

sont les mûümes, du reste,

# vus prendre parti en fa-

veur des Juifs, ces autres ennemis

jurés de notre race et de notre re-

ligion, contre ceux qui ent cru bop

de les faire connaître.

A entendre ces faux bonshommies,

c'est manquer à la charité chrétien-

ne que de dénoncer ceux qui visent

à détruire notre foi religieuse.

En face de pareille proposition €-

noncée

 

avec un aplomb que rien ne

trouble, on se demande avec effroi

si ce n'est pas la licence plutôt que

la liberté qui permet à con-

tempteurs du bon sens et de la vé-

rité de

ces

tenir une plume.

J. ED. PLAMONDON.

Leur Générosité

A

gent

Colomb aux

de Québec ?

montant se chiffre 'ar-

par les Chevaliers de

institutions pauvres

quel

laissé

Les citoyens de Québec n’ont

pourtant pas lésiné à leur endroit

que je sache. Mais, songez-y donc!

‘“Franchies”.

Cependant pas une société de

Faire un cadeau à ces

se-

cours mutuels, sans omettre l'I. O.

F, , ne termine ses séances de con-

vention sans voter un fort mon-

tant pour être distribué aux pau-

vres de In ville qui hébergeait ses

Naturellement, ‘‘Chari-

ty begins at home”, chez les K. C, D'ailleurs, ils n’en ont pas trop

pour couvrir les frais de leur voya-

ge à Rome. Oui, ils vont à Rome

pour exercer, se vantent-ils, une

pression sur le St-Père pour qu’il

accorde sa sanction à leur rituel.

Bon voyage ! ct en route vous

! pourrez méditer les paroles que sir

Lomer Gouin vous adressait et Ja

foule de bons  conseils que les au-

tres orateurs n’ont pas manqué de

vous donner. Vous en aviez be-

soin. Ah oui !
Jean Saitt

TELEPHONE 2683

 

Lisez, mesdames

Le Très Rev,

ne a dit:

Père Th. Ratisbon-

“Une

toujours

femme se trouve presque

l'origine des grandes

choses, et l’on pourrait signaler à

toutes les époques les plus mémo-

rables

à

de l'histoire, une de ces à-

mes d'élite qui malgré son éloigne-

ment de Ia scène du monde dirige,

décide, arrête

vastes événements.”

ou pousse les plus

Ceci se réalisera-t-il pour la pa-

roisse de St-Roch, Mesdames ?

Ce serait à souhaiter.

Nous avons, dans un article pré-

védent émis le vœn de voir établir

à St-Roch un JARDIN DE L'EN-

FANCH.

Cette

tre

œuvre,
vôtre.

mesdames, doit é-

Vous avez conscience

de la nécessité de cet établissement

vous comprenez toute l'importance

de ce refuge, où vous mettrez à l'a-

 

bri des dangers physiques et mo-

des centaiñes d'enfants, qui

formeront une pépinière de bons pè-

res de famille, de mères admirables
comme

raux,

vous êtes toutes, mesda-

nies.

Oni,

le dire:

mesdames, lais:

Vous ctes

z-moi vous

jolies, vous €

 

tes bonnes, vous êtes généreuses

prenez done soin de votre beauté

en l'ornant d'un acte de charité qu

vous feru honneur et qui montrera

à quiconque a des yeux pour voir

que les dames de St-Roch forment

l'élite du beau sexe en Canada.

11 faudrait pour cette œuvre:

Un local spacieux......Des bonnes

petites soeurs.....Des meubles.........

Un réglement. Des livres... ...Des

jouets......Des berceaux......Plusicurs

catéchismes en images, Oui, de bel-

les images ! C'est par les yeux

que l'enfant étudie, c’est le canal

qui amène à sa petite intelligence,

la nourriture de l'âme.

Pour sc procurer tout cela, et

bien d'autres choses encore, il fau-

dra del'argent, beaucoup

d'argent. Vous n'ignorez pas que

l'argent est le nerf de la guerre,
(et des élections ) c'est aussi le le-

vier que fera sortir de nos caisses,

le JARDIN DE L'ENFANCE.

Sursum Corda. Icvons nos
cœurs en haut |! Un bon mouve-

ment, mesdames, et Dieu vous bé-

nira. Ia plua gracieuse et la plus

merveilleuse dame qui ait jamais

foulé le sol de notre petite boule

ronde, fut la Vierge Immaculée. El-
le vous sourit, clle vous invite, elle
vous demande, elle ordonne que

vous lui dédiiez un jardin pour les
petits anges des mamans pauvres.

En avant, mesdames, n’hésitez
pas, escomptez l'avenir, ne crai-

gnez rien, le succès est assuré si

vous y mettez la main. Dépêchez-
vous, ne tardez pas, chaque minu-

te perdue ne reviendra plus.

Offrons à notre Mère un JAR-

DIN DE L'ENFANCE, rempli dé

Gastophone. petits anges comme était autrefois,

—— ]

 

 

 



 

 

   

 

Ce surplus

Le trésorier provincial nous an-

nonce qu'il lui reste quelque chose (Ve, CHU mot, qu'ils nous don-‘ Mes !

en caisse comme un inilion de pins-

tres.

Tous les aus, c'est la même  ri-

tournelle. 12t la dette publique ne

diminue pas. lt l'octroi à lu co-

lonisation est au même point.

Ft les subsides à l'instruction
publique sont stationnaires.

Et les taxes (car M. Gouin

xe ) augmentent mème temps

que le gouvernement fédéral arron-

dit l'aide pécuniaire qu'il accorde

aux différentes provinces.

ta-

en

infin nous avons encore un gros

surplus comme les années passées.

Nous nous demandons ce qu'on fait

du cet excédent.

Jist-ce que par hasard notre mi-

nistre des finances le garderuii on

poche, douze mois pour ne l'exhi-

ber an public qui à La fin de cha-

que année fiscale ?

T1 faudrait le savoir.

LOUIS.

Ecoles neutres.

Nous croyons très bien de repro-

duire à

c'est-à-dire

cette époque de l'année,

vers la fin des vacan-

ces, le sermon de sa grandeur Mgr.

Bruchesi daus lequel

avec énergie

il condiunne

l'école neutre et en-

seignement arcligieux qu'on « don-

ue.

“Sa Grandeur s'est particulière-

ment appliquée à faire voir ce

qu'est le foyer paternel, ce que sont

les maîtres, ‘les délégués, les repré

sentants des parents auprès des en-

fants’.

“Or, à

tre foyer est catholique: vous êtes

ajouté Sa Grandeur, vo-

les fils de l'église catholique: par

conséquent, vous ne pouvez envo-

yer vos enfants gui des écoles

vraiment catholiques et ne les con-

fier

d'un esprit chrétien et catholique

qui exerceront une influence salu-

qu'à des professeurs animés

taire sur leur esprit et sur leur

cœur.

“Vous avez là la raison de la

discipline si sévère de l'ISglise con-

cernant la fréquentation des écoles

nou catholiques.

sont pas pour vous,"

Ces écoles ne

Parlant spécialement du lycée des

jeunes filles, Sa Grandeur ajoute:

“Vous ne

Christ dans

la prière avant et après les cours;

on ne doit pas y étre préoccupé de

former élèves un esprit

vraiment catholique. Dans quel

but a-t-on fondé une institution de

ce genre au milieu de nos familles

si chrétiennes ? Pourquoi a-t-on

brisé avec toutes nos plus belles

traditions religieuses ? Une telle

tentative m'afflige profondément.

Et quand dernièrement j'ai appris

que la distribution des prix de ce

lycée avait été présidée par un hom

qui déclare publiquement

membre des loges maçonniques, je

wai pu que trembler pour l'avenir

religieux des élèves placés sous un

pâreil patronage.

voyez

les classes; on ignore

pas l'image du

chez lus

me se

“Je ne saurais garder plus long-

temps le silence. Catholiques, vous

ne pouvez pas placer vos enfants

dans cette école.

“Que tous ceux et toutes celles

Qui veulent se livrer à l’œuvre si
de ct si noble de l’enscigne-

ment, comprennent donc leur de-

i

mois prochain.

IL A LT BRE PAROLE

voir; qu'ils suivent les directi J ; ‘ wo; s » es directions je voulais atteindre. dHer'* qui couche et mange chez eux
de ! léglise, qu'ils ne séparent ja-; (en payant avec tune Cpinglette
mais la religion de la science qu’ils* Le Juif est un homme, il a une3 ; “1 ‘s'appliquent à développer chez leurs

élèves le seus vhrétion et catholi-

5 ; "
!{nent des écoles franchement catho-

tiques, et ils pourront compter tou-,
{jours sur nos meilleures sympathies
et uos hénédictions." i

JUIVERIE

Nous nurions été surpris de ne

pas voir les voupins de la métro-

pole exercer leur “hedit gommerce”

à l'occasion des grandes fêtes du

LE DEVOIR nous

dit que des Juils ont déjà loué en

gros et en détail Le plupart des es-

trades qu'on érige sur le parcours

de Lt procession.

| n'ai rien à

{des aspirations, vtt idéal et de [e-

 

Une, il à des aspirations et des

ambitions comme les autres hom-

Aussi longtemps qu'il use de ces

qualités dans de justes [imites, je

dire, car le soleil luit

pour tout le monde,

Nous aussi, Hous avols Une âme,

gititmes anbitions comme individus
comme peuple.

Ces qualités demandent à être dé

veloppées chez nous dans toute la

latitude du possible, de manière à

ne pas paralyser celles de nos voi-

sins, tout en conservant pleine et

entière liberté.

lei, en Canada, nous sommes

chez vous plus que n'iinporte qui,

puisque nous avons été les pre-

ensuite ves

salés,

cette spéculation.

 

Hs sous-loteront
places à des prix bien | miers maitres dt sol: notre action

doit être bien libre, et toute entra-  ve Mise à notre plein et entier  ¢-
Ce sera à prendre ou à faisser.

|

panouissetent doit être détruite |
Comme ajoute notre confrère. il !

Va pourtant un moven d'empteher EOnsUERE cette citrave
Le ui

; |
ib est ln grande cause des maux

i qui tous arrivent. |

 

ou:
; og |

des houtons de chemises qu’ils

pourraient se procurer pour cing

sons.

My a encore Leaucoup à dire sur

ce sujet, et si quelque journal veut

bien tn’ouvrir ses colonnes, j'v re-!

: vietelrai, car À v va de notre exis-

tener meme, |

de voulais aujourd'hui, vous ive

pourquoi j'ai combattu, je combits |
|

et, avec d'aide de Dieu, je combat-

le

quoiqu'il en dise, assoifié de triom-;

trai juif ennemi =des chrétiens.

ple et de domination sur nos rui-!

hes religieuses et nationales.

Je ue hais pas le Juif; mais son

idéal est complétement opposé a

nôtre. il aspire à notre ruive, nous

devons le combattre et je vous en
 priv, combattons-le tous.

JOIE DIÉSROCHES

 

= 1et \Pnrs Tree .,-“Ne pas enr en bloc les sièges. | 145 ET Pis LUNDILE 27
d'une estrade 1 des juifs de toute! Revenu du Golgotha le front JUIN 1910, les traîns voyageront

vrigite ct de toute nationalité, etd test rong du sang divin qu'il a-

empéeher ainsi gue le public ne Vait lui-même laissé retoniher sur

soit volé par ces entremetteurs qui 54 tête el sur celle de ses enfants, |

comte sUIt:

Chemin de der

CANADIAN NORTHERN

placent l'intérèt du goussel en pos. il n'eut plus de patrie et se disper-| QUEBEC

ture plus importante que le respect | sa à Uravers les peuples saus s'vj DÉPART DE QUEBIC

qu'on doit aux convictions de la Miller, car le signe du déicide le 5,53 A M. Dimanche seulement
Majorité dans une ville religieuse, | faisait reconnaitre et maudire par-

Monseigneur de Montréal a déja, tout,

signalé ce danger, en recomman-
. Dans cet exil qui se continue en--

voustruvteurs d'estradedant aux
core, le juif nourrit une haine imu-°

de ne pas écorcher les spectateurs. ;
| placauble contre le chrétien, disciple‘

de la grande Victime du Calvaire :

vance des sièges ont TEÇU comme. il

réponse l'invitation chartnante de, uionopeliser d'abord les écus, puis

“Ceux qui ont voulu retenir d’a-
voudrait se répandre partout,

 s'aboucher avec un…herg où un; le pouvoir, et détruire enfin, par
5 is Jie: , . . .

stein quelconque, qui a tout acca-, des lois telles qu'on en voit en

Italie

toute l'influence chrétienne.

. | france, en et en Espagneparé. © pagne,

“Ceci explique pourquoi des pla- ; . _
. , ; a Le but sublime rèvé par le Juif,

ces, qui auraient bien pave, i vingt .
domination,c'est la et sou idéalcinq où cinquante cents, se ven- ; '

dent aujourd'hui deux piastres et! SUPREME consiste dans la dest
i issai desplus, tout comme s'il s'agissait

. ; ; ; | peuples.
d'une vulgaire partie de crosse aux

terrains de Maisonneuve, du Mile

Ind ou de Westmount, chrétien obtenu

W'unporte. comment, Mais surtout

pe de la foi, iut cœur même

sn d'argent

C1 faut avoir au

parence un

moins en ap
par le vol, chez Le plupart d'entr*peu de pudeur, si l'on

 
Wen possède pas du tout, mnême Au

l'état de connaissance lointaine.” qe ;
; J CL L'idéal Juif est donc absolument

LIE DEVOIR finit en demandant! « I One ‘
“contraire an Hotre.

ve ow | ès qu'il v uae terre libre.
qu'à l'argent. Toutes les fois qu’il y

a moyen d'empocher du vil métall Plusieurs obstacles s'oposent à

on les voit à la curée. notre idéal, mais le plus rude et ce-
. .. A lui qu'il faut détruire avec le plus

L'exemple qu'ils donnent à la mé- A . LC
1, de diligence, c'est le juif.

ce moment est la meil-

de leur cnpidité pro-

tropole en

leure preuve I n'est pas encore assez puissant
verbiale. allerpour prôner publiquement

dans nos assetnblées nationales,

mais il v fait déjà jouer des influ-

enices il montre la tête

aux élections, et reçoit l'appui

de Lu franc-maçonnerie. Ne pou-

vant légiférer aujourd'hui, il amas-

In garde done contre la rapacité

israclite qui est préte a jouer avec

les sentiments de toute une popula-

tion pourvu que cela rapporte

secrêtes:

de

l’argent sonnant.

Antoine. se l’argent canadien:set demain, si

nous continuons à fréquenter sus

comptoirs, il sicgera à Québec et à

Ottawa,

Je vois rire des canadiens-fran- LES JUIFS.
| çais qui lisent ces lignes; ces mal-

leureux seront peut-être les pre-

J'ai fait régulièrement la Intte à, Htières victimes de la juiverie tri-
la juiveric pendant que le journal omphante.
était sous mon contrôle. Nous devons donc combattre le

juif, le déserter, le fuir; car chaque

centin que l'on porte dans son  ti-

roir pèsera un jour sur nos droits

et nos libertés.

Plusieurs ont conclu, que j'en vou-

lais personnellement aux Juifs et

que mon but unique était de

faire dommage, seulement

qu’ils étaient Juifs. de
Ces personnes n'ont pas compris, Comprendre assez leurs propres in-

du tout, ce que je désirais et elles térêts pour fuir le magasin juif et

ont rétréei de beaucoup l'idéal que Pour mettre

leur

parce
Nous supplions les canadiens

a la porte le “ped-

Pour cela, il Jui taut de l'argent,

 

pour les Clitites Chawinigaa,

y.30 ADtous les jours excepté

les ditnanclhies, pour Montréal,Grand

Mère, Chutes Shawinigan. Raccor-

aller et venir de Ladement pour

Tuque par Garneuu Jonction.

Nov a un char-buffet-parloir.

3.13 P,M. Tous les jours excepté

le dimanche pour St-Casimir.

ce train sevendredis et samedis

vendra à Shawinigan Jonction,

QUIEBEC FT TAC ST- JEAN.

y.to A. M, Tous les jours excepté

le dimanche, puur Roberval,La Tu

que «t Chicoutimi avec char par

soir pour Chicoutimi.

9.13 A, M. Dimunche seulement,

pour St-Raymond.

11.45 A. M. Tous les jours excep-

té les samedis et dimanches pour

Lac St-Toseph,

3.10 PM. Tous les jours excepté

le ditnanche pour St-Ravinond.

6.13 P. M. Touslesjours excepté

les Saunedis et Dimauches pour St-

Raymond.

16.00 P. M. Le Samedi seulement

pour Roberval et Chicoutimi avec

char dortoir jusqu'à Chicoutimi.

CHAMPLAIN
A FUMER ET CHIQUER

Attention |!

Québec recevra bientôt un flot de

visiteurs. Parmi ceux-ci, il y a sans

nul doute des amateurs de herbe

s

servis et en avoir pour leur argent

qu'ils s'adressent à M. Jos. Côté,

importateur de divers articles pour

 

à Nicot. ils veulent être bien

fumeurs.

Voir annonce dans une autre co-

lonne.

ROSE OUESNEL
DOUX-NATUREL -

 

ENDORMEZ-VOUS
Lédié à M Paul de Trigon.

—SRI

Bien doucement sur mes genoux, -

Beau chérubin eudornez-vous;
Et qu'un bel ange
Sur vous se penche,
Cher innocent
Que j'aime tant,
Sur mes genoux

Eadormesz-vous

Que le sommeil soit prompt et doux
Mon cher trésor, endormez-vous:

Et qu'un doux rève
Vienne sais trèse
Vous varesser

De son haiser !

Sur anes genoux

Eudormes-vous !

Fermes vos veux chastes et doux
Hisqu'it detnain, endormez-vors;

Auge et mystère,
C'est votre mère

Aimes-la bien

 

Les Ï

Sur ses genoux

Fadormez-vous !

[ APSUS
Lautes d'impression se sont y

Blond chérubin

Deux

 

Cos Las Le pocste “Consots-
tion’,

Un sourire à ft lèvre, une Lirnie en les veus.
ae doit se lire:

|
Le Se vers doit se Tire:

| Le

! Eu songeant à Celui qui nous console ainsi

G. MILO,

- ROSARIO LACHANCE
TARLOGER DIJLUTIFR

 

252, RUE ST-JOSEPH
ST ROCH QUEBEC

SECHALITE: VENTE ET REPARATION De MONTRES A PRECISION
 

 

CAbRAUX bi: Mariner: TELEPHONZ 3119 ANNEAUX DE FIANCAILLES

DAVID RACINE
ijouterie, Diamants, Arventerie,®… Morloxerie“Bi

, » lendules,{Verre}faille, Statues de Bronze. 35

 

  
  

 

 

| Co le, Statues À az
1 7 ouvenirs de Quebec, Bie, Bie,
2 Toutouvrage sir commun 1wn plasprix of grevanti. 4 307

   

118, Rue St-Joseph, St-Rosh Quebsc
25,5 10

 
aux  Juiis de Montréal d'avoir de pour St-Rauvtnond.

fa décence. Notts voulons croire, Hous vou- PM s li | î toevBvar’ t++++%0
; . . 45 P. M. Samedi seulemenLL. . lons vivre, nous voulons être mai-| +5 ; © Les vrais lots ¢ / Les seuls lots /Évidemment notre confrère ne | \ 2 1.45 P. M, Dimanche seulement > ‘ ¢ 0

connaît pas ces gens-là, autrement (CS de Notre commerce, nous vou pour Lac St-Juseph. ¢ à Lâtir. ‘ ‘ À acheter ¢
; , Ve nga ons grandir et nous fortifier sur ;

saurait qu'ils ne sont sensibles aaeevw 34%".il sa |

 

AVIS A NOS CLIENTS
‘Les bureaux du Parc_Maufils sont

maintenant au’No. 62, St-Joseph
 

VENEZ NOUS VOI°!

VENEZ ACHETER!.
Les meilleurs lots aux meilleures conditions

dus

PARC MAUFILS
62, Rue St-Joseph

La Compagnie

      
tate : / tue?
(Les lots qui sont Les lots qu'il ;
/ populaires. 0 faut acheter ¢
64%+@%6 Seeaea 
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Pren)ier

—DU—

DIOCESE D: QUEBEU

AOÛT-4 SEPTEMBREST 1910

coangressistes.

vos age
{nstreclions aux

tacilité du

Les persomties qi se

Québee pour assister AUX s anes

de ve conares auront l'occasion des

Laire une jolie excursion a bow mar-

elles veulent seulement se

la

soin les quelques conditions qui sti-

ché, st

donner peine d'observer avec

vent.

Ces conditions sont Vadables dans

tout le territoire de Ul£st Canadien

Port Arthur et le

Sainte-Marie, tnclusivement,

depuis Sault

jus-

gate AU

L'association de Plest. des Vova-

ceurs Catadiens. avant Juridn tion

sur toutes les diverses compagnies

dc transport des VOVAZeUTs. dans

ie territoire sus-Meutionné, © com-

pris la Compagnie de

Richehen & Ontario,

Navigation

accorde les ré

ductions importantes qu'on va Voir

dans les tarils du vovage pour peu

voultes sortentque les conditions

remplies.

REDUCTION

Si se

ont

congressistes au mens,

rempli les conditions exigées,

le voyage de retour, depuis Québec

jusqu'au point de départ ne voûte-

dura qu'un tiers taux ordinaire

d'un vovage pour Le méme distan-

.

Si ru

ont rempli les conditions.

tie retour

an dela

un billet

gratis eu leat

vongressistes ou

sera Cine

taveur.

’

A cts peu ou leprobable, nom-

bre des conmgeasistes munis de cer

tificat voulu setant tnlctieur se,
lv aura encore reduction du prix.

pour le trajet de retour. aux deux

tiers du prix ordinaire.

DEBOURSE SPECIAL

DI 28,

Vans tous les Las, les porteurs

du certificat requis auront à de-

Doturser 23 centits pour faire viser

ce certificat par l'otticier

tant

reprisen-

l'Association des Voyageurs,

ar Congrès.

CONDITIONS A REMPLIR

A La

Québec. le

station d'où il part pour

congressiste doit ache-

un billetter simple de première

pour le (a

. au prix régulier et requé-

 

voyage d'iller

Québer »

rir. en meme temps, de l'argent,

un certificat spécial (standard +

en sa qualité de congressiste, L'a-

gent est okligé de remettre, alors

au requérant, avc son billet, un

tel certificat, dément rempli et s-

ane,

N,four avoir droit à la ré-

duction aun retour, À faut que ce

billet coûte au moins 30 centins.

—Le billet peut être acheté Te

jour même du départ, à condition

qu'on le

avant le

vent

demande une demi-heure

passage

let pendant

tout le congrès jusqu’au dituanche,

4 septembre,

jours

du train qu'on

prendre. cela,

ou dans les trois

qui précédent l'ouverture,

soit les 27, 29 ot

28,

di-

wétant point compte,

20 août—le

manche

20 En arrivant au Congrès, dé-

poser au Secrétariat son certificat,

pour qu'il soit contresigné par le

Secrétaire, el puis visé par le re-

présentant de Assocation des Vo-

yageurs, lequel devra se trouver aua fev xx | N. LAVOIE,
secrétariat, le jeudi, le vendredi et * 0+++400000060HHu00500 Gérut-Général TEL 2825

stonnenoiseeenene EE

ble Sued, I.

Congres de Tempérance|partiraient de

|
rendront oo

|
1
i

t

2. et 3 septembre, !. ; La IL so € iée :
« B.—Ce dernier détail est à no- | LIBRE PAROLE, publiée à

jQuéhee, vient d'entrer dans sa six-

ième année.
ter: var les congressistes qui re-

i C'est un vaillant con-
Québec avant que

Fagent it pu viser leur certificat,

où qui remettraient trop

certificut—apres le

sur les Juils et les francs-maçons,

s'inspirant dans cette lutte de Pes-

prit chrétien et national.

souhaitons

tard ces

samedi soir— - ;
LEE Lo Nous lui

pour bénéficier de cette opération,j i WCrséVÉrance,ne devront point compter sur la re ! ‘
courage

diction. et longue vie. Le suvets accompa:

guera

Apres avoir éte aitsi approuvé, Le Pionnier

le certiticat est remis à qui il ap- & x

partient, eUil ne peut servir pour ¥

le retour, Le gouvernement franç.us envoie

de deposer, dès en arrivant au con-
grès, sou certificat entre les mains l'établissement de M. Arth, Beus- S'aceupèra de medecine n général

des secrétaires du Congres, On dé- doin, no, 76 112, rue Sted sep, spé ialement

poserg, en meime temps, 25 centins, Us trouveront li un assortiment
exigés par le Représentant de TAs-| d'articles de tous genres pour fu-
soviation, pour révision de chaque meurs: tabac délicieux, cueres à

=! al eux, Hares '

wrtificat,   choix, cigarettes le toutes les mar

ques, pipes du tous yes,
Ww Pont le ! pa ‘ Te ONCE

l'azent

retort su présenter à ! .
tashionables, ete. 2

ler ou des

| toute competition

"prix « “anddu chemin Oo I ian

bateaux par lesquels on est vert,

  el vebs une denti-hetre au monts el N'oubliez “sac Thu

vant le depart du train ou du bh j rue St-loseph. Téléphone 2770

teau qu'on veut prendre, pr duire PEN

son cortiteat (standards dûment

approuvé. ot recliner un billet de

retour, au taril réduit d'un tiers.
. i Province de Ondhe

on gratis. selon que le nombre des -

certificats ratifiés aurai eté de 100,

de 20 où de moins de ao, . Corr Supérieure.
|

. ; |
N. Bo Le billet de retour, en ces

conditions, peut tre obtenu pens District she Sagoo

dant le congres même, des que le

congressiste sera rentre Ci posses-
sion de son certificat dûment ap-[ N°15

prouvé, Cest-d-dire pass“ leo jen . “
qe . o . So \ Danie Georgiana Tremblay

midi-—et  jusgqute l'expiration du :

troisième jour suivant la clôture > denanderesse,

du cougrés, soit tes lundi, mardi et o
= Joseph Tremblay

mercredi, 3, 6 et 7 septeihre

Lo défendeur
= Des mesures sévères sont prises

tout billet

à transférer

nour l'annulation de Unie aictioi en séparation de biens
cherchéqu'on aurait «été instituée par la dite Dame

dune

hillet

nrofiter

du

de

des avantages sus-énume-

persons 5 une

de

autre. ou Georgiana Tremblay, de la puarois-

dit district,

dutnent autorisés, contre son dit ¢-

Yuiconque  tenterait se des Ehoulements,

tés sans être porteur d'une carte {poux Joseph Trembliev, marchand,
le congressiste

frére qui porte rudement ses coups!

ne devraient pas oublier de visiter

PAROLE

 

 

CARTES D'AFFAIRES

AIME DION
AVOCAT

7156, RUE ST-PIERRE,

Bureau du soir

21,do la Couronne Tol.

 

Tél, 197y

2699

ALP HUAIRD
NOTAIRE

211, Rue ST-FRANCOIS

TELEPHONE 2113

 

 

ses décorations par l'entremise de NUS
IL est essentiel que l'on sache Tan 0 “mn ; ; : CC SELS

: = Mire Go Désaulniers, dit LE DIE- y Dr.P. J O BI N°
“au plus tôt le nombre de certificats VOIR. Dre ; ke

; ! ; R. role. tres drole
produits, puisque de ce nombre dé- - M. D.1,
pend Timportance de la réduction —— pléraitué a. Outensite Laval eveleve

. «+ hl »

aveordée pour le retour: d'où lu I."HOPL'AL DES ENFANTS
nécessité, pour tout congressiste, Les amateurs de bon tabac ne MALADES

4

À

\ (
è A PARIS R

! ,

t À
sbES MALADIES LES ENFANTS

p 44, Caron Québec
Ti. 2237

em RN” aT aS NT AT

Ja Ci P.P. Giguère Ltée
PLUMBIERS-COUV REU RS

“5, rue des Fossés. St-Roch, Québec

 

   
Vv pareits de chauilage À eu cnuude.
"omberis molerue et ygidnique.
uière élestrique,
™ fonds et lambris vn tôls métaltisue.

Téléphone 2115.

olTNT
“\raLsor© DIONNE

| AACHITECTES at ÉYALUATEUAS,

Membres A. À. P. Q

{LRUESE-1dPQU'EN.

2121

0
0 i
G
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‘Tél.

 

(ompaguie de Navigation
IRIHELIEU & ONTARIO

Pour MONTREAL
Un, des magnitiques biteaux ue

du anème endroit. le 22 août 1910.
In compagnie quitte Québec, to:s

“he billet de retour à prix ré + soirs, à V heures, pyur Montré
Mit ne vaut que pour un voyage Malbaie 22 août Tom

sans arrêt. de Québec at point du
départ Le confurt et le luxe de ces pu-

CA. Angers,

Hoest à

tions

vapèrer que ces instruc

seront faclement comprises Pron

27-S=h0- 8

de Le lennon letess

par tous les congressistes qui doi- In.

vent se rendre, de partout, au Con-

aris de Ouchec, ot qui sauront en

tirer tous les avantages qu'elles

vonpaortent.

EXCURSION    

  

—Comimunique— À
TUE
an
\or/  n JONNEURS

du Secrétidre du Congres. MOISSONNEURS

PS.—Durant le congres, le Se- P Winni
20, i ; our Winnipez et autres en-

erétariat sera Clabli dans les pare bei et tres en

loirs du Séminaire de Québec. Les droits de l'Ouest

 

as flottants sont Lrop Counus pour

voir À en faire l'éloge,

Le samedi, billet d'aller et

N. * retour au prix d'un simple

trllet,
—0-—-—

VOYEZ-Y

Le terme’ d'abonnenent à Le
Libre Parole prac un ban nom

bte est expiré le 17 j in, cette an-

stances auront lien à l'Université ne, Ceux-ci nous reulraient un
Laval. Canadien, grand service en nous envoyant

ins retard le r:no1velie neut … de

- $10.00 teur abonneuent, À od uns dex:

M, Lemieux est parti. LIE SO- aminer lear étiquette et d'y voir

LIL et LA VIGIE en ont poussé Départ: le 23 août 1910. “it y aieu,
un fameux soupir de soulagement. Retour: les personnes ayant tra

vaillé au moins pendant trente

#,* jours aux récoltes pourront se pro- —"0.
tri curer des billets de retour, seconde

Les frères maçons se cherchent

|

Classe, au prix de $18.00 une nouvelle place pour se... Joger.

, Pour tous renseignements, billets,

Fog 5 ete, Veuillez vous adresser à 30
Les _ , |Rue St, Jean, angle de la Côte du

LA \ IGE: dune MANvaise mme Palais, 46 Dalhousie, au Chateau

moire, d'après son propre AVE | Frontenac ou à la Gare du Palais
“Autant que notre mémoire peut |oo !
être fidèle * Nous nous en dou-[ 7 ,

tions déjà. JULES HONIE JR

; x +4 Agence générale de Chemins de

Fer et de Paquebots. Nous repré-
M. Gouin veut être juge en chef | entons toutes les lignes transat-

de la Cour d'Appel. Et les autres lantiques.
aspirants qu'en fera-t-on ?

   La Banque Nationale

Lundi le Ter Août prochain, et

‘près, cette bangue paiera à ses

actionnaireras un divi lend» d-

-t trois quarts pour c nt, étant

tux de +3 pour pont année

our un cuotiel, voir le trimest
finissant le 31 juillet ‘prochain.

Ce dividende sera pny4 suivant In

ste des actionnaires inscrits à

date du 16 juillet prochain,

un

au

par 
 

t ê

4
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EMILE TACOT
95, Rue ST-JOSEPH -  ST-ROCH

Montres, Horloges, Argenterie, Verre taillé, Joyaux, Bijoux

Lunnettes de premier choix, offerts à bas prix. Souvenirs

de Québec en tous genres,

A 1{

{parfait ordre et livrous réglée.

EMILE

Spécialité de réparations de tou-
tes sortes, heure d'avis, nous mettons tte montre en

JACOT

9 Rue St-Joseph

ARSXXSTIANN'ES>FRAN

 

 

AUX AMATEURS
BON TABAC CANADIEN EN FEUILLE

Des nombreux visiteurs qui passeront par notre ville,
it l'ocension du congrès de tenpérance, sont cordiale-
ment invités de nous l'aire une visite avant ds partir S

é
r
i
e

FR

5
0
d

Nous possédons l'un des plus grands établissements
d'artieles de fumeurs au Cannda.

JO3. COTE
186-188 rue St Pauul - - -

179 St Joseph

E
N
S

al

Succursale

QUEBEC

EWREWRT WRWASWETWED

MELEZ L'UTILE AL'AG3EABLE
Placez vos économies surles

PARC LIMOILOU, les
les plus avantageux

 

  
 

lots à bâtir du

plus beaux,

et les mieux

situés de la province.

Les conditions sont avantageuses

Demandez nos plans,

QUEBEC LAND COMPANY
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Pour toutes vos Muchineries, Engins

et Chaudières à vapeur, Moteurs Electri-

ques ct Dynamos. Fournitures de Mou-

lins, Transnussion de Pouvoir, Turbines

à l'Eau, en un mot pour toutes vos

Fournitures de Moulins, adressez-vous

à la

MAISON CANADIENNE

La Cle Chs.-A. Paquet Ltée
Coin St-Jaèques & Dalhousie Basse- Ville, Québec
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MELANGES
—Les ‘Fils de la Veuve” de Mon-

tréal sont dans la désolation. Qui

eût dit que l'A. C. J. C, F., grâce

à quelques camarades courageux,

arracherait le masque de cette

vieille canaille ? Il y a des choses

renversantes, notre

n'est-ce pas, chers émancipés ?

dans siècle,

*, *

La France veut imposer un servi-

ce militaire supplémentaire à tous

les vieux garçons qui oublient de

se marier.

Bien.

* * *

On massacre fos rues pour enter-

rer le téléphone, on aurait dû faire

la même chose pour la lumière é-

lectrique ct dans le méme temps.

C'est bien vrai !

* x ¥

L'empereur Frangois-Joseph d'Au-

triche qui a célébré le quatre ving-

£ième anniversaire de sa naissance

Ta semaine dernière est encore très

vigoureux.

Félicitations

* x ¥

—Le ministre de l'Espagne Cana-

Icjas fait suivre au roi Alphonse u-

ne politique dont il aura à se re-

pentir avant longtemps. Autant

il était roi lorsque Maura était aux

affaires, autant il est esclave de-

puis qu'il a sacrifié sous la pres-

sion des francs-maçons.

"ok
* -

Cinq sous à

trouveront de faire de

l'argent en louant fenêtres et bal-

cons pendant le congrès eucharisti-

que ?

parier que les Juifs

le moven

** ue x i

marche !

LI

I y a des millions et des million

d'enfants qui subissent forcémen

l'athéisme des écoles neutres.

Kt

tion sont toujours désustreux.

les

* +

yeux sur Ia petite bande rouge «€

tre abonnement est expiré.

Si
nous ne
lit cuisse
SV. DP,

est vide,

 

Morin.

* *
*

tains grands hommes cone

désir outré de leur être agréable.

"a

sir Lomer Gouin ?

C'est à souhaiter.

-
. .

cher neuf en bois franc qui lui fai

une……chut ! chut !

* * x

—1 ne faut pas élever celui

est né pour ramper.

Par consequent,

dans l'ombre et iggnorez-les.

ce a Georges Washington, l’un des fon ;

dateurs de la république des Ftats-"

Unis a maintenant sa statue dans |

la salle Napoléun, du palais de Ver-|
. plir chrétiennement tous nos de-

sailles. , ; . A
voirs envers Dieu, Etre honnete

. »e homme n'est pas suffisant aux
-

Les Canado-Atméricains sont de

vaillants lutteurs pour la conserva-

tion de leur foi et de leur langue

maternelle.

Bravo ! continuez !

Les caissons du Pont de Québec|.

-ont été lancés et l’on a commencé
à y déposer du ciment pour la mise
en place définitive.

Envoyez !

-

* .

Si saint Paul avait cu la presse

à sa disposition, il eût fait un rude

journaliste !

Je te crois.

‘a »

Le peddler juif qui vient se faire

héberger vous gratuitement,
arrache le pain de la bouche de vos

enfants.

chez

Oust le youpin !

Une suffit pas de dire:

te homme.”

yeux de Dieu:

un bon chrétien.

nous tuer nous-memus.

“*

Ça va bien aux Etats-Unis.

meurtres ct

cool.

* «¥

Saint Roch 
M)

Si vous ctes dans l'obligation de

donner à manger à un Juif, ne Jui

donnez que du lard......Les loups ne

se mangent pas entre eux.

*
“ »

Les francs-maçons, pour détruire

le christianisme, n’attaquent pas di

rectement la religion, mais ils éta-

blissent des écoles..... libres......neu-

prie les

, pour lui et son chien.

Pas des niches !

+, * 
Pocatière, coûtera $.j0,000.

le nom ct avec cel, en avant...

résultats de cette éduca-

l£n lisant votre journal, jetez les

vous serez surpris de voir que vo.

votre abounemtent est expiré,

sommes pas décédés mais
Remplissez

S'il ne paie pas le travail que lui
a fourni son employé, il ira chez.

Rien n'indique la petitesse de cer-

les

bassesses qu'inspire à leur valet le

Les Chevaliers de Colomb profite-

ront-ils des magistrales paroles de

L'église de Saint-Roch à un plan-

houneur............ 11 manque encore u-

ne statue au patron de la paroisse,

qui

laissez les Juils

“Je remplis mes devoirs d'honne

11 faut de plus rem-

il faut de plus ttre

perfectionnons chaque jour l'art de

suicides qui se perpe-

trent dans le monde sont des fruits

d'une mauvaise éducation et de l'al-

paroissiens

de lui faire une niche dans son égli-

On dit que les émancipés vont pu

blier un “directory” de leur ordre.

Dépeches-vous,  frires, car LA

CROIX vous à devancés.

vem 1 € ment
OS x". » ere 1 ma

Le nouveau collège d'agriculture

tres...... nationales......peu  importe qui se contruira it Ste-Anne de la !

 
  

IL A LIBRE PAROLE
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side annuel de $10,000 pour son en- [cats politiciens se tremioussent. 2

tretien.

Voilà qui rendra
s

t

qu'une marine de guerre.

La

Le frère Tudger Larose ne veut

pas dire s'il croit à l'enfer,

H avait pourtant le diable en

permanence dans su bourse lors-

H qu'il grattait les negatils à Paris.

Monsieur Jos. Bégin dit que l'I-

roquois de 1660 était moins dange-

reux pour le Canadien-Français et

catholique que ne l'est aujourd'hui

le franc-maçon.

Je le crois bien.

*
* *

1 y à plus de courage chrétien à

mepriser l'injure qu'à [a venger.

* **

On appelle les temples magouni-

ques “Loges” parcequ'il faut {tre

fou pour y être admis.

x*

Le devoir des catholiques est de

combattre toujours et partout les

grands

verie ct la franc-maçonnerie.

Les Québécois toujours

sur le pont Dorches-

paient

pour

ti ter.

pausser

uF

Godfrov «tal un

mes 2°

l’homme à

brochure sur l'Emanci-

2 Des malins prétendent

qu'il porte un tout autre nom.

Quel est ce Lemieux,

la seconde

pation

* **

Jos.

oO

I est question, paraît-il, de

“Turcotte pour remplacer hon.

liver dans le cabinet fédéral,

x
is

Chaque fois que la crèche est en

danger, les ministériels crient que

les nationalistes en veulent à M.

x‘ Lawrier. C'est une viville rengai-

—Sous prétexte d'étendre et de ne +

multiplier nos jonissances, nous x *
On dit que Jacques Bureau n'as-

sistait pas au départ pour l'Euro-

pe de son ami et collègue, M. Le-

mieux. La raison ? Il vaut mieux

la taire.

“*
i

+
En 1 il y a eu : 2, !

“n 19091 3 t M, P. J. Paradis vit encore, Ib
10,000 Incurtres =
17.000 suicides ' attend l'arrivée de son président:
7 3 s i

Et i y 2 150,000 aliénés dans les pour se mettre à l'ouvrage et nous
> , s les i

: s : . clivre es s : péage.

asiles. Jit combien de craqués en| délivrer des ponts de péag

liberté ? LS

I Ulric n'est pas de retour. Phi-

lippe en est navré, Alfred en est

Nui doute que la plupart des |aux anges.  

plus service

ennemis de l'ISglise, La jui-
'

1

des nom

Cent dix actions pour vente de

boisson le dimanche à Montréal.

Voilà un record que nous n'envions

pas à lu métropole.

#, +

LA VIGIE ot le SOLEIL sont

enchantés du départ du

Maitre des Postes. Cette absence

les dispense de publier sa prose.

* *x

Pourquoi Gallagher apres avoir

essayé d'assassiner le maire de

New-York n'a-t-il pas pensé à Ve-

nir se réfugier à Québec ? i

M y aurait trouvé des défenseurs

et le Château Frontenac.

+ x *

On dit que Barthe sera de retour

de l'Ouest à temps pour le Congres

cv Temperance, |

= +
"x

Om dit que M, Lemmeux à deman-’

dé à Cleophas Blonin de l'accompa-

ter en Furope ct en Afrique

eidosser la culotte de

sans

l'onvrier.

+ ,0Ù

 

“Souvenir” et “Bas de St-Roch"

LA LIBRE PAROLE. Ce;

sont deux bons abonnés.

lisent

x
+ #

Voilà les Irlandais qui dament l

pion aux  aviateurs. Ils montent.

ils montent de plus en plus haut,

comme les Chevaliers de Colomb.

On rapporte que dès cet automne

‘les trains du Transcontinental vien-

dront % Québec.

Et te

ses piliers.

pont qui cn «sl cncore à

*a x

Pour être député à Ottawa en

n'en à pas moins du biceps. C'est

ce qu'a montre MeAHlister, à

Moncton, en chatouillant un peu

fort le facies de McAnn. On dit!

que ce dernier @ téléphoné au min-

ce Alexandre pour lui demander ce

qu'il doit faire,

+
* *

Les boulangers de la capitale fe-

dérale viennent de réduire le prix

du pain, C'est inconcevable et à

rendre jaloux tous les habitants
des autres villes. 

PE

Le “Stanley” est revenu de la

Baie d'Hudson sans pouvoir abor-

der le rivage à cause des glaces.

Et dire que le gouvernement veut

construire au prix de plusieurs 3mil-

lions un chemin de fer dans ces pa-

rages.
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Soultrez-vous

 

Tou'ours en main, ‘lus

CIALITE:DIAMANTS.

LA CAISSE D’

BEQUILLES ET BRETELLES
BEROv9900

HERNIE,de corpulence,

 

(17-123 RUE DU PONT

.et,de toiturefen métal,

 DE PLUS ——

— AUSST—

TELEPHONE _2537

Dorures, etc.
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taiblesse

CHARLES VEZINA

Installateur de toutes sortzs d'appareils de onauttage,

anstaUations électriques, de système de piomberie

Plain, Semi-Plain et Pan Favorite qui sont tous des poéles en fer’

émaillés ou/acn émaillés, et provenant dev meilleires fabr'ques,:lu Canada,

+

QUEBEC

Ces reins,

Ÿ des courbé, infirmité des jamhes / Nous avons tout ce qu'il nut?

 

: pour guérir ou soulager ces Misères, $

2 BAND.AGES HERNIAIRES 0 orossert oo clestigues de Tac, a?

ET *
; ¢CHINTURIS élestiques ou en Loile pour hemes: BANDEs?

! abdominales pour femmes: de sec. à $3 $

Ë BRETELLES pour redresser les épaules: PF guailles, et Bouts?

: de béquilles en caoutchone, Ww

È Venez voir notre stock ot tos jing x veus ntéresseront, 8
3 1
ñ D

j HARMAGE TE. MARTEL :. . -—. +

a; TEL 2483 91, RUE ST-JOSEPH #
SITE ale 003 4S ANA 00a CA IIS AU ES LS US OS GS EA KA BA LA aa ERA A LA

Fundée en 1876 Téléphone 2224

Le pluo bel assortiment d’appreils éluctr'ques et de poële de toute sorte qu

juiguent adurée,àl'élégar.ce,fà la commodité otzfA) l’éconv.uie, tel que) les célèbres

Pandora, Maple Leaf, Regal, Perfection, P:nn Esther, Excel Perfection

ules poéles su acier, Kootenay, Universal Favorite, Crown Favorite, Canita

éfrigdrate ary lu toates granlears ot de toutes sorts

DM, Vezina prend charge de toutes sortesde contratr dans sa ligned'affaires.

 

ARTHUR PAQUET
MANUFACTURIER DE BIJOUTEZRIES =

di RUEST-JOSEPH
-ROCH ©.

Gt"Joncs, Bagues, Chaînes, Loquets, vravures»,Argenteries,

2

ECONOMIE DE

NOTRE-DAME DE QUEBEC
BANQUEZD'EPARGNES

HAUTE-VILLE (Bureau chef,) 21 rue St-Jean. En face de la Côte du Palais

S'T-ROCHcovseosse smessessessonsensnses 6000 0e «=.13, rue St-Joseph,
ST-SAUVEUR...... --0….0-0000+000002801, rue St-Valier.
St-JEAN-BAPTISTE,coin des rues Clnire-Fontaine et St-Jean.
BASSE-VILLE, coin Côte de ls Montagne eirue St-Pierre.
LIMOILOU......-<..00000000000c00vonn. Près do l’église.
LEVIS.. …

   

«20, rue Eden.

..103, rue Commerciale.

Les succursales de St-Roch, §St-Sauveur, $t-Jean.Baptiste, Limoilou e
Lévis, rue Eden, sont ouvertes tous les SAMEDIS et LUNDIS, lo soir de

7 à 8.30 hres.
Intérêt accordé du jour même du cépôt et

sur la balance de chaque jour
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